
CHRONIQUE
<Pour e5ii-mt

V oi ci ven ir la Seti tai tic Saintite. A 'e propos, nous peus s q'il imité
tisea î'-t''u (Io savîoir quelles sonut les dcl tb-retîtý. eslAises qui po:-
5e'~ti cie' teles. prtintcipa;le-s reliqutes 'le la Passion.

L e bois (le L( croix se trouve
l'n gralie Partitoit Not.re-lDaine

U'N 8 INC UIA l"VilLII 'le pairis et dlans la ltaslilîîtt

à -11.C'est e''alemiieii (li t

ab slq erotine dle Sainte.

à latalettu sut la-
ile oILéétracée, etil I tébl ipî

La cuot''l 'l'épines est il

O It té donnée s Ndae

Eleétait att tefois ''t itoté*,(
d'une simle coîurontne (le cris-

uaiîuJotrd'lîui elle est r-cil.
-- -iie (laits unt oi v a et

- soitpttîux relîcîniaire.

il,. ~ ~ ~ ~ Pe quatî.î,ît éè re clou s d e l ferds-

qîîi~ ~ ~ ~ ~ ~ ~~~~pu ci iî-tttl 'lies -t,,i a , cl'i,(t e
Lv Wcolq( (,Si ,ncusti, dan

mois lombtlardsl-, le t 'îi,îeest à Nî,tre- I aîin
île P aris ; le ilitatr nie à N\lol iza, près M i anl.

I 'i1'pot îgî e.st cotise rvée à R, ,î t, dauns la I asi-
Iiillte île att--t h-tmt.

LaL poinîte (le lat lanlce est à Maris; 1-reste à
Soit eJéln a <lotîte. à l'église de lres

r'obe sans coutureî.
Clarlein;agîi a fait lion (le la sainte ttiiîîiuo

ait mtoniastèr-e (]'Argngîteuil, où sa suî'nr était

Cette tuntique, qui est actuîellement dans
l'église paroissiale' d'Argenteuil, est devenue le
buit de nombriiieux iliag.

Le, sainît suîair'e est à 'L'it i.
I Y'égl ise île Ca' îoîîinî, tdants le dliocè'se de Pé i-

guieux, pus Il- < suaire (le la tête.
Ilo'îin est, cii poitssession du linge avec lequel

saiinte Véronique essuya le visa"'o <lut Christ.
h' ifii, la partiei sîq 'tieiie île la colonine île

la taeatimest ltoimîe, danîts l'é'glise de' Sainte-
Jîxle où e'lle a été, tranispor-tée vnil 122:'.

L'ait t e 'ai-tie est à Jérusa lemt, danîîs léls
dîit 8aitit Sépuilcre.

Il
-Ait tietic le lotl(>

mieuî,x glu ne' 1 a. tme tj' us,-
vcilà pol' lir vou apprtiiie
X'';l:î !. .. v'];tlî ! t

I l u'ls latitleux, c'est Il- d erniei- dimoane' du 'ai-Jui, utne soi-te
hl ' t rêve aàa î mit, tic,- 1-4" itîose lpu is Cinq sellainmis et qui iva metloul liit
île r-îluui Pendanmt ]l semnainie saite.

On le no liimie aussi P~le-llurecaî- il est d'usage, (lit s toit tv s les
-gl ises (le la clirét icenté, (le <lotinter ce Jou r-là aux fid èl es une ttbrtanche (I'-
huis, béntit, prt-éieitx taI ismuail qI- chiacunm coînservee pieusi-Ilneitt to ute 'iîi,
cWi in titiî symbi ole le la protev - ionî divitne sulli le foyer famtilial.

C'est simi-îoît àl [tolte, uoù sont co nse r vé'es toutes les tr-aditions dlu clutis-
t iaii ît, (Ili ci-tto tét o estl. P armticulièr'memet remcuai-qualble.

I iisce paiys Iit soleili 1, l buis est i îmesquo etnitièrecmmen t délaissé' e t ri-î
îtlaré par idehs l'etrs aititi'tn ritiessées enu gem-les, et par- deîs Palmtes,
clotî le f' -li il l:ge ét imt i décota t-if idon ne ai t défi é les pt-i cessio us uit

i- cii- 'e ri iI u-b ien u ci rapportt avec la (lanilcec es é Ii lu-es 'le la
Ville E1î-1t-îîeîle.

Sa it, on qpue c's palitioe, (loti t il i-st fait titi si gi-antd usage à la litisiliqIie
cI,' S'Li uIt- i ere-mc, pi-( v merm m-it pr-esqueti excl usi verni-nt de la p etite vil le (le
Sait- lLetmt' pirès tGèntes, et cela par- suite- d'ut, privilège aceor-dé Par- le p'ape

C îes ii lègeitile qu no'ii us allonms raconter-
Vouimlan t ftuirmco ng'- au c-enitre-' (le la pilace Sailmt-pierm-re, I 'Ot il isq ue (lui

gisait, aloi-s almîtilie'u dei.,; vaine's (Ii Colisée, lie Sou veraitn Politife lit. appeler-
D)omin iqu e l"î<mîta mia, Sit ar-cIitecte-, et le chbargea cIo inet- à biieni CIettî'
di ilici h' opémratiomi.

Ce deie' r i' api.ts as-oit- pris t ouit'-4 ses ilisposi tii s, 1t'époti lit sur sa tête
dit siccýst (le l'emntre'prise, a la coniditioni (le ii'J-tie gêné <laits ses coinîilan-

denictîts par qui qlue c'- fût. Sixte-Quitît, dont tous les historiens ont fait;
conntaitre le caractère éîîeîg-Ciq1iq' et même ciruel,édcalpin dem t
contrie quticonqîlte ititiblî'rait le silenev pendant tout, le temps (lue nlécessi-
tera jent le.s trav aux. I )îu, sait cependant quelle foule était massée sur la

! ace !L'opéri-a ion Iiareha d'abord à souhait et tout présageait une lieu-
t-tuse issue : éj Ie îiiîoîî'lik était suspendlu à l'extrémité des palans
eIli' 'te un el'tet il allait être Imis cin place définitivement.

1'out à c'oup, par suite d'une tensio'n trop violente, les câbles, déjà
éclîautilfls par- lotur frottement (laits les poulies, se mirent à craquer s*ilis-
t renien t.

L'éiotion (le, la foule Ctait à son comible et, voyant le danger que c<'u-
raient les îombrr, us ouvriers, sur lesqluels la gigantesque masse de pierre

et ait suspettihit et qu'elle allait broyer dlans sa chute
uin couî-;îg,'ux citoyen, IBresca, natif de San-Reîino, rompant le silence

solnii-l él~ala voix aul mépris del la sentence papale et cria ; Acquît
'i' eu l. (I >e l'ur u'Iv; cordages.) Le conîseil était bon et, immiiédiate-

ment! suivi, euit poui- résultat (le rendre aux cordages leur élasticité pi-e-
utire bientôt l'obl)-i.sqIte occupat l'emnplaeent qui lui était destine.

>,nliice teiîills, les gar-des s't'taieîît emiparés de I resczt et l'avaient
tua ué 1 tsjutupied du trône dlu Souver-ain Pontife.

-la as iiitéla moi'rt pour avoir enifreint mies ordres, lui dit celui-ci
niais, commîie beaucoup de Iravei genis te doivent la vie, pîour le lion con-
seil que Lt as donné, Je veux t'accorder une récompense :fixe-la toi-même.

-it-Pèére, je, ne clesire rien pers5onnellIonen t, muais, si Votre Sainteté
veunt accorder à mnt sillage niatal, qui pIossdeo dles palmîiers superbep, le
pi-i%*i lege( (Io fi'nil-i it la ba;siliqune de Saint-Pierre les palmes dont elle a
besoin chaque auné' pour- les Jiiiîix eser-ai pleinement satisfait.

Leo pape accorda le prvlg, et voilà comment Sani-Remo pr-ospér-a et
devvint une petite ville dont les hîabitants ont la spécialité de donner aux
Palines, par une Préparation spéciale, la belle couleur jautie d'or qui les
retnd si.jolies il l'o-il, au grand proiit (le ceux (lui les cultivent.

M.înitît'tant un mlot sur l'ad oration de la croix le vendredi sait à Ronme.
L'oll ice a colt tnietîcq alit iie u
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qu'il b
e j'îuîtîal , v',is Fertiez laid( t(

uîl,-r, illii é-i le !Tet lez, proste
micre la poli tcse.

ses lèvres sur- les plaies sacîces
<lit l)ieu cî'ucitié, la foi (lIt LIr
tien s'exalte ''n vi'yatit :cette
cr-oixs, jad is i ' I t igîtollil le,
r'-cevoir clans Cel joir , -dpr'S
avoirislI u le mnond e, les
lioîîîînages (le touît civ (Iluil v a
de pl us gri id sutr la terre.

Mais le cSeur, qui 'lira Ce
qu'il épi-octie petiîduîîtt cette
sulimeiu et touchan lte cerînio-
nie ?1 Aiu 111011K rît oIl b-h Saint-
Père fait la gténuIlex ion, le
ciiia-n comnt ~lce d 'unte voix
1)laSe et Pîlainîtive le chant si
tendr'e île : î,ripicî Poi-
pid'm".! quc~J.ilt (INoît
peuple, (lue t'ij.fait '1) [inp>s-
silele île ren'tdroe ticîl ces
r'eprochîes dlivins lorsqu'on les
entenid rép t la chapelle
Six tine SUR- les Iote", iinulor-
telles (le palestrinu. KO0DAIK.

L'ilmpossilîle Perdî tous les
jours du terrait,

<l'i i lugubre apparecil ; David et les pro-
tonut Pleuré la mort dît Ju3te )- le Juste a

u"uSr ses bourr-eauîx ; les oraisons sacerdo-
tont finies :tout se prépare pour l'adlorationî
croix :encore un peu at l'on voit le Souve-
Potifie à cheveux blattes et tout le sacré
o prosternés coîntr'e terre. Le cardi-
lèbraîi est seul debout, dlécouvrant l'uîî
l'autt l-s lbras cIv la croix, commle pour
ester le ,r-and mnystère du CalNaiti'. Lots-
al <éposée sur un riche coussin, voici quatre
s et uit aide qui s'approchent r'espectueuse-
du Souverain Pontife î-em nté sur sî'n

Ils se miettenît à genouîx devant le Sâint-
~t liii ôtent ses mules. Le Vicaire de Jésus-

revêtu seulement de l'aube, du cordon,
ole violette et de la mitre blanche, s'avance
nus et les mains joinîtes vers l'extrémîité
cur-e des bancs du sacré collège ; là on lui
coi-e la niître et la calotte. Dépouillé <le
es insignes do sa suprême dignité, il fait
remière gènullexion suivie de deux autres,
ut-e qu'il avanice vers la croix qu'il ador-e et
)aise. Tirois fois le fr-ont de l'auguste vieil-
cucîte le pavé du sanctuaire ; et loîrsq1 ue,
rtae au milieu de la chtapelle, il repose

Ili
-LMitenant, je peux aller faire ma

ViMite ; nia chiaussuire est mêmne plus propre
cit'atp;ravalit.

LE SAMEDI


